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CELA s'inscrit dans le 
registre des souhaits 
de voir témoigner les 

personnes, mais davantage 
les personnalités et célébrités, 
testées positives. Ce qui a le 
mérite d'éviter la stigmatisa-
tion et autres interprétations 
oiseuses autour du Covid-19.
De nombreuses personna-
lités de par le monde ont, à 
travers leurs témoignages, 
réussi à sensibiliser l'opinion 
aux nécessités relatives à cette 
pandémie qui n'épargne per-
sonne, aucune couche sociale. 
De Boris Johnson (Premier 
ministre britannique) au 

Prince Charles, héritier de 
la Couronne britannique, en 
passant par le Premier mi-
nistre canadien Justin Tru-
deau, et l'ancien président 
finlandais et prix Nobel de 
la paix, Martii Ahtasaari, la 
liste des célébrités n'en finit 
pas qui ont rendu public leur 
statut de contaminées au nou-
veau coronavirus (Covid-19).
C'est l'exemple encourageant 
que vient d'administrer le 
porte-parole de la présidence 
de la République, Jessye Ella 
Ekogha, qui, dans une vidéo 
diffusée dans son compte 
Twitter du 15 juin dernier, 
annonçait qu'il avait été testé 
positif, mais asymptomatique. 
Non sans inviter les popula-

tions à aller se faire dépister. 
Mettant son geste sur " la vo-
lonté d'être transparent " et 
d'aider à la sensibilisation, 
Jessye Ella Ekogha a égale-
ment indiqué que " le Co-
vid-19 n'est en rien une ma-
ladie honteuse ". Bien qu'étant 
un cas asymptomatique (por-
teur sain), M. Ekogha est ac-
tuellement sous soins en vue 
de sa guérison totale. Il devait 
également inviter les uns et les 
autres à un dépistage rapide 
pour maximiser les chances 
d'un rétablissement rapide.
Puisse ce témoignage en 
appeler d'autres. Et surtout 
contribuer à ''déstigmatiser'' 
cette maladie qui peut affecter 
chacun d'entre nous.

Jessye Ella Ekogha : de la 
nécessité de témoigner

ENA & I. I
Libreville/Gabon

Asymptomatique, Jessye Ella Ekogha a déclaré son statut 
sur son compte twitter. 
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FREINER la propagation du 
coronavirus en milieu pro-
fessionnel et ainsi joindre 

leurs efforts à la lutte contre cette 
pandémie dans notre pays. Ce 
sont les objectifs visés par l'ate-
lier d'orientation des médecins 
du travail sur la prise en charge 
des patients suspects ou confir-
més au Covid-19, qui s'est tenu 
hier à la Chambre de commerce 
de Libreville. Une rencontre ini-
tiée par la Société gabonaise de la 
santé au travail, en collaboration 
avec le Comité de pilotage du 
plan de veille et de riposte contre 
l'épidémie à coronavirus au Ga-
bon (Copil), ainsi que le bureau 
de l'Organisation mondiale de la 
santé (OMS) au Gabon.
Les organisateurs expliquent 
: "nous avons sollicité auprès 
du Copil une formation sur 
la gestion du Covid-19, parce 
que la gestion de cette maladie 
nous préoccupe au plus haut 

point, étant donné que les entre-
prises sont amenées à tourner et 
compte tenu du mode de trans-
mission du virus, très répandu 
en milieu professionnel. Si rien 
n'est fait, la propagation va se 
poursuivre. La question se posait 
aux médecins du travail de savoir 
comment gérer la situation en 
entreprise ", a indiqué Dr No-
thurge Ditengou
Près d'une quarantaine de mé-
decins du travail à travers le 
pays, dont une vingtaine exer-
çant à Libreville, ont ainsi été 
édifiés sur le dépistage, la prise 
en charge des cas, la prévention 
et le contrôle des infections. Les 
participants de l'arrière-pays 
ont suivi cette formation par 
visioconférence.
Dans sa communication por-
tant sur le contrôle et la prise en 
charge, l'expert de l'OMS, Pierre 
Claver Kariyo, a rappelé l'impor-
tance d'amener le personnel à 
être sensible aux précautions 
standards. C'est-à-dire se laver 
les mains, utiliser les équipe-

ments de protection individuelle, 
nettoyer l'environnement de tra-
vail, stériliser le matériel, faire 
l'hygiène de l'environnement, 
etc.
Et d'ajouter : " comme ce sont 
des médecins du travail, nous 
avons voulu insister sur ce qu'ils 
peuvent mettre en place dans 
leur travail quotidien, afin de 
prévenir, et que s’il y a un cas 
qui se présente dans leur cabinet, 
qu'ils ne puissent pas contaminer 
le reste du personnel. "

Les médecins du travail outillés 
à la lutte contre le Covid-19

Sveltana NTSAME NDONG
Libreville/Gabon

Au lendemain de la dota-
tion exceptionnelle d’un 
conteneur d’eau Andza 

au ministère de la Santé, la So-
ciété des brasseries du Gabon 
(Sobraga) vient à nouveau (le 
10 juin dernier) de voler au se-
cours du Samu social gabonais 
en lui apportant son soutien.
Le Directeur des ressources hu-
maines (DRH) de la Sobraga, 
Guy-Germain Essono Ekoua, a, 
au nom de son directeur général, 
remis une dotation d'eau miné-
rale pour soutenir l’action de 
cette structure spécialisée dans 
la prise en charge sanitaire des 
personnes les plus démunies et 
les plus vulnérables, face à la 
crise sanitaire actuelle. C'est le 
coordonnateur général du Samu 
social, Wenceslas Yaba, qui a 
réceptionné cette dotation com-
posée de plus de 3 000 bouteilles 
d’eau minérale, soit 375 packs, 

500 flacons de solution hydroal-
coolique et 50 bidons de 5 litres, 
garantissant un stock de fonc-
tionnement indispensable à la 
désinfection des mains plusieurs 
fois par jour.
La Sobraga est présente, chaque 
semaine, aux côtés des autorités 
nationales en charge de la lutte 
contre la pandémie, ainsi que 
des responsables municipaux et 
provinciaux sur l’étendue du ter-
ritoire national, pour soutenir les 
structures et le personnel hospi-
talier le plus exposé durant cette 
crise sanitaire exceptionnelle.

La Sobraga en soutien 
au Samu social

Jean MADOUMA
Libreville/Gabon

Responsables de la Sobra-
ga et du Samu social gabo-
nais lors de la remise de la 
dotation.
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 Plusieurs médecins du tra-
vail, à travers le pays , ont pris 
part à cet atelier, ceux de Li-
breville par visioconférence.
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